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Très assurés
De c'que Monsieur l'Préfet,
Sans dout' les recevrait
D'façon charmante.

III

Après avoir cassé la croûte,
Les mendiants sortirent dehors.
En rangs serrés ils s'mirent en route,
L'aveugl' servait d'tambour major !
Le muet, tout guilleret d'aise.
S'unit à chanter à plein gosier
Les couplets de la Marseillaise
Pendant qu'l épileptique dardait.
Marchant d'un'fière allure
L'manchot battait la aïi'sure,
Pendant qu'son ami le cul-d'jatte
Esquissait un petit cacouatte...
Bref, dans cet attirail
Ils atteignir'nt l'portail
D'ia Préfecture, heureux
Conum' des puc's sur un chien galeux !

L'Préfet leur dit :
Vous étiez, mes amis,
Hélas ! dans un' quasi-
Déconfiture.
J'm'occup'rai d'çà,
Et j'vous attends, n'est.c'pas,
Ce soir, pour dîner à
La Préfecture.

Docteur Marcel Obillon.

Reproduction interdite sans l'assentiment
de l'Auteur et du Journal.

Pour paraître au prochain numéro : Les Petits
Jeunes Hommes ???...

A UNE ROSE

Extrait des Heures Intimes de
Georges Borel. Poésie mise en
musique par C. Robert. Chantée
pour la première fois en public
le lundi 15 novembre à Béziers.

Pure, je t'ai cueillie à l'heure fraîche et pâle
Dans ma main, chaud cercueil, pétale par pétale
Tu meurs aux souvenirs où tu t'étais complue,
Et parce que mes yeux, en passant, t'ont voulue,
Il ne reste de toi qu'une chose banale.
Pour toi, j'avais rêvé l'eau d'un cristal très fin,
Où, toute résignée à ton brutal destin,
Tu n'aurais su jamais que fleurir pour la Fem-

[me.

Maintenant, je respire au cœur essentiel,
Ce qui reste de toi comme un parfum de ciel,
Et Rose, ce matin, tu fleuris dans mon âme.

T. Otto.

BB?
Tout le monde a pu admirer, rue de la Loge,

et dans son exposition de la rue de l'Argente¬
rie, les silhouettes montpelliérainies de notre
ami, M. Geoffroy, collaborateur de la Vie Pa¬
risienne, de l'Assiette au beurre, du Figaro, etc.

Nous sommes heureux de nous être assurés sa
collaboration. Nous commençons la série par le
croquis d'une estampe représentant le profes¬
seur Grasset, conduit par le célèbre cocher
bien connu de nos lecteurs.

Cette estampe sera tirée en couleurs, séparé¬
ment et mise en vente.

Nous remercions notre ami Geoffroy de sa
collaboration.

Pour visiter les60 caricatures de son exposition
il est fait à nos amis, sur notre demande, une ré¬
duction de* 50 0/0.

N. D. L. R.

fcA Al»A

A LA CRÉOLE
23, rue de la Loge et 1, rue Jacques-Cœur

MONTPELLIER

Cnaussure américaine absolument garantie a
15,50 et 18,50. — Escompte de 5 0/0 à MM. les
Etudiants.

--- ---i! hmm -r-

Petites Nouvelles
AMOUR ! AMOUR !

Aperçu l'autre jour, à Palavas, deux de nos
plus sympathiques étudiants en médecine fai¬
sant sur un canot bizarroïde et filiforme leur
voyage de noces avec deux des plus jolies et
gracieuses Montpelliéraines. Tous nos vœux aux
heureux voyageurs.

A PROPOS DE BRASSARDS?
.Descendant dernièrement la rue de la Loge

derrière une de nos charmantes confrères, nous
vîmes tomber de son réticule une feuille de
papier parfumé sur lequel étaient tracés ces
vers :

Madame Rose des Issarts
est une exquise créature,
dont on prône la confiture
autant que la littérature
et que sa bonté haute et pure.

Tout est bleu, bas ! cordon ! ! brassards ! ! !
Chez Notre-Dame des Issarts

Heureuse la femme qui peut inspirer d'aussi
jolies choses !

SOCIÉTÉ ESOTÉRIQUE
Le premier, concert spirituel de la Société

aura lieu prochainement. Nous donnons ci-des¬
sous le programme :

Evocation des nonnes de Robert le Diable.
La danse des Elfes, de Grieg.
Symphonie fantastique de Berlioz.
M. Monitcuq interprétera au p/iano sa der¬

nière ballade sur une poésie exotérique : Watte-
fer-ifoout est le titre de l'œuvre.

Le médium fera tourner toutes les têtes.

BRAVE CHAMPAGNE

Aux obsèques du regretté Charles Bordes,
l'on v.it s'avamoer timidement un homme, de
mise pauvre, mais très correctement vêtu.

'Il appela le porteur de couronnes et, les lar¬
mes aux yeux, lui remit un modeste bouquet de
violettes, entouré d'une .feuille de papier blanc.

Brave Champagne, va !

DERNIERS TUYAUX

— Mademoiselle Lucie P... ne mettra plus
de poudre de riz sur son charmant minois.

— Trompe-la-Mort (44 ans), et Lachrome (57
ans), ne feront plus la cour à Mlle Hozieucau-
chaud (15 ans, 654.000 francs de dot et des es¬
pérances).

-— Les « Chandeliers » sont sortis en ville
sans être accompagnées de leur chien Phanor.

— Mlle « Guipure » ne fera plus de l'œil à
notre .collaborateur James Broadway lorsqu'il
passera dans la Grand'Rue.

— Le père Itoine n'ira pas à la prochaine
représentation de Werther.

— M. Quesnel, directeur de l'Ecole de com¬
merce, arborera un casque colonial.

— Notre camarade Henry B.rn..rd achètera
un fox-terrier et un pur-sang anglais.

—• Les « Candélabres' » se marieront pro¬
chainement.

— .Le doyen Pélissier sera poli.
— M. J.d.n, féministe systématique, mettra

ses conseils .en action (ou en actions), s. g. d. g.

Mme I MARTIN dactylographe: Travaux dtJ. mHnlm, copie. 1, rue Maguelone
================= MONTPELLIER

Jeanne
Il faudra déraciner cet amour de ton cœur.

Le duc n'en est pas digne. Il n'est pas digne
de toi. Si tu veux, nous essaierons de lutter
ensemble. Il est encore temps.

Hélène

Le sacrifice que tu me demandes est au-
dessus de .mes forces. Je ne puis, je l'aime
trop... Quelqu'un monte... On ne voit pas que
j'ai pleuré ?

SCENE III

Hélène et Jeanne Dutiiil, Yvonne de Mo¬
creuse, puis le Duc

(Yvonne de Mocreuse frappe et entre en même
temps)

Yvonne de Mocreuse

Ne vous dérangez pas, mes chéries. Je suis
entrée sans façon, com.ni'e de coutume. Je vou¬
lais voir vos robes de bal.

Jeanne
On devait nous les apporter hier au soir, mais

nous n'avons encore rien vu.

Yvonne de Mocreuse

Ces couturiers sont insupportables ! Plutôt
que de leur renvoyer ma robe pour y faire deux
ou trois retouches insignifiantes, j'ai pris chez
moi deux ouvrières. Sans cela, je ne l'aurais
jamais eue pour demain. A quelle heure allez-
vous- là-bas ?

Jeanne
Nous irons assez tard. Si tu veux, nous te

prendrons dans notre - auto ?
Yvonne de Mocreuse

Excellente idée. Je serai prête à huit heu¬
res. Vous jouiez aux échecs ? Qui a gagné ?

Jeanne
Nous venions de terminer une partie. C'est

ma sœur qui a eu le dessus.

Yvonne de Mocreuse

Moi, j-e trouve ce jeu trop compliqué. Je n'y
ai jamais rien compris. Je préfère les dominos.
A propos, vous ne connaissez pas le dernier
potin ?

Jeanne
Mon Dieu, non ! Nous vivons depuis quel¬

que temps comme des recluses... Un mariage ?
Un enlèvement ?

Yvonne de Mocreuse
Vous ne brûlez pas !... Une simple facétie du

duc...

Hélène

A quel propos ?
Yvonne de Mocreuse

Le duc a parié mille louis, au Royal-Club,
qu'il! amènerait demain, au bal, plusieurs de
ses maîtresses.

Jeanne

Quel toupet !
Hélène

Des femmes du demi-monde ?

Yvonne de Mocreuse

Probable que ce ne sera pas ses flirts. Ils y
seront tous... buzanne Dorval, Marthe Anthèpie,
Jeanne Cruzi, Laure d'Epremont, Maguite et
Rose Touchet, etc., etc. Et je ne me compte pas
parmi le nombre !...

H éLènE

Il vous a fait la cour ?

(À suivre).
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BERLITZ
School of Languages

3, Plan du Palais, MONTPELLIER
17, Quai de Bosc, CETTE
23, Boulev. Vicîor-Hugo, NIMES

LANGUES VIVANTES
Par professeurs nationaux

Enseignement par la Méthode BERLITZ

Le Banquet
de l'Echo

Dimanche, vers la dixième heure, le contrô¬
leur de la gare de l'Esplanade voyait déliier
devant son guichet des silhouettes montpellié-
raines bien connues.

En effet, M® u-uiraud, directeur de l'Appel au
Peuple, discutant avec animation les derniers
tuyaux de l'affaire Steinheil ; l'Aràbi, envoyé
spécialement par l'Eclair ; Lacoste, directeur de
la Vie Montpelliéraine ; Pol VI, le sympathi¬
que rédacteur en chef de l'Echo ; Max Erith,
le duelliste fameux ; P. TroJett,. de l'Echo et
du Midi Mondain ; Marc Cécy ; Carrière, du
Petit Méridional ; les rédacteurs de la Dépê¬
che, du Petit Marseillais et de divers autres
journaux ; M. Hugues, le nuibliciste bien
.connu ; Pinède, des Petites Annonces ; Eudo-
vique, Laugé, Paul Guerrieri, Fred ; MM. Mon-
tane, Sioardi et Valentin, directeurs d'imprime¬
rie ; Toto, gérant de l'Echo, ete., etc., se re¬
trouvaient pour aller festoyer chez le Maître
Saint-Michel, licencié ès-cuisine, grand cordon
bleu, dont le moindre plat est une merveille de
finesse et de goût.

Après un apéritif fraternel, avec bain de so¬
leil, sur l'immense terrasse du Grand-Hôtel, l'on
se pressa autour des tables jonchées de fleurs,
et où mille fins cristaux jetaient des feux.

Des menus finement illustrés nous donnè¬
rent un aperçu des mets succulents qui firent
la joie des convives.

Hors-d'oeuvre à la Parisienne
Fruito d'huîtres
Loup merveille

Blanc de poularde à l'ivoire
Nid de grives à la purée d'ortolans

Cœurs d'artichauts à la Néva
Dindonneaux flanqués d'alouettes

Salade à l'Estudiantina
Surprise Saint-Michel

Dessert
Corbeilles de fruits
Gâteaux fins variés

Vins

St-Georges — Nuits — Picpoul de Maguelone
Champagne

Café fine

Des vins les plus délicats et les plus variés
ne cessèrent de circuler. Un étudiant en méde¬
cine japonais dirigeait le service, qui fut par¬
fait.

Nos confrères ayant déjà donné d'amples dé¬
tails sur cette fête, .nous .abrégerons ce compte-
rendu.

A l'heure des toasts, Pol VI prit le premier
la parole et leva sa coupe au nom de l'Echo,
à la vieille Université montpelliéraine, dont
l'éclat augmente de jour en jour, à ses étu¬
diants, de plus en plus nombreux, et à ses maî¬
tres si réputes. Il affirm- que l'Echo, si ré¬
pandu dans toutes les Facultés, même étrangè¬
res, porterait partout le bon renom des étudiants
montpelliérains, et termina en buvant aux im¬
primeurs si dévoués, à la Presse, accourue nom¬
breuse pour acclamer l'Echo, et au vatel St-M ichel.

Au nom des imprimeurs, M. Montane félicita
les rédacteurs du journal, dont il pouvait consta¬
ter les succès grandissants et les tirages de plus
en plus nombreux.

M. Guiraûd, au nom 'de la Presse, prononça
des pairok-s fort spirituelles, déjà analysées dans
les divers comptes-rendus, et fut longuement ac¬
clamé. M. Lacoste but à son petit frère. Ar-
na vie lie brinda fort joliment. Max Erith lut

des stocks de dépêohes et de lettres, qui ne ces¬
saient d'arriver tout le long du repas, entre au¬
tres celle, d'une délégation du Lycée de jeu¬
nes filles (applaudissements prolongés), de notre
rédactrice « Cousine Léa », ainsi que de Josette,
etc., etc.

Les liqueurs, le café, les cigares, trouvèrent
de nombreux partisans. L'on chanta La Coupe
et la Pesca. Une dame charmante fit de nom¬
breux clichés et la soirée se termina à Mont¬
pellier, fort brillamment.

Convivus.

La place nous faisant défaut, nous remettons
au prochain numéro LE Concours de l'Inter¬
nat.

Pour paraître également, dans le prochain
numéro : Prière à Madame la Vierge, par Tot-
to ; Les Heures intimes, de Georges Borel, par
Pol VI ; Le Bois Sacré, par Berthe Robin ;
Echos ! Echos !, par Furet, et une délicieuse
ohanson de Paul Rictus.

L'obligation où je suis de transcrire ici mes
critiques en style télégraphique, tant est grande
notre abondance de matières, fait que je suis
contraint de donner en un seul mot l'impression
que j'ai ressentie à chaque représentation. Il
m'est impossible, par conséquent, de me ména¬
ger d'échappatoires pour le cas où cette impres¬
sion varierait. Donc, puisque seuls les imbéciles
ne changent point d'opinion, ne vous étonnez
pas de voir les miennes évaluer.

Cette semaine, apparition sur notre scène,
d'une étoile, Mlle Fély Dereyne, artiste excel¬
lente, chanteuse impeccable, comédienne raffi¬
née. En face une pareille adversaire, M. Rooca
baisse. Notre ténor possède toutes les qualités
des mauvais méridionaux : une voix superbe
et un manque presque total de sentiment artisti¬
que. M. Bédué, toujours excellent. M. Ernst
vient de résilier son engagement. Au revoir et...
merci !

Le ballet dont j'ai promis de parler me pa¬
rait composé de beaux brins de filles, je ne sau-
rais dire plus. M. Razigade, le chef d'orchestre,
gesticule comme un damné, et paraît se remuer
beaucoup pour rien, mais, de l'avis de ses mu¬
siciens, est un excellent conducteur.

Je note tout spécialement parmi les spectacles
de la semaine : Carmen, avec Mlle Dereyne, et
Boubouroche, où M. Thiriat fut absolument par¬
fait. Je note aussi pour vous, infâmes étudiants
qui gaspillez le bel argent de vos pères, le dra¬
me Les crochets du père Martin. qui est vérita¬
blement un chef-d'œuvre... d'innocence.

La Grinche

C/joses <k jiïutres
Chronique de la mode. — La « Veuve

Joyeuse » a lancé cette semaine une déli¬
cieuse toilette mauve, signée de l'une des pre¬
mières tailleuses de notre ville.

—■ Salopette, ancienne élève de l'Ecole su¬

périeure; a décidé de se débarbouiller au moins
une fois par mois et de changer de chemise
quatre fois par an. Quel luxe, mes aïeux !

Déplacements. — Le terrible indien Curu-
milla est dans nos murs ! Depuis quelques
jours il est revenu des pays exotiques avec son

fidèle compagnon .mahuel et son ami ]e
trappeur Juan Mon ira.

Le Sachent à la plume d'aigle, accompagné
de sa squaw, s'est i v lu chez eux pour les
saluer au nom des- mines de sa tribu. Le
bruit court que d'importantes résolutions ont
été prises et que la hache de guerre sera bien¬
tôt déterrée.

L'heure est grave ! !
Divorce. —• Notre ami Jasmin vient de quit¬

ter pour toujours sa petite amie « Planche à
bagages ». A l'occasion de cet heureux événe¬
ment, il a offert un apéritif d'honneur au Père
Itoine et au Cabot, ses prédécesseurs auprès
d'elle.

Le successeur n'est pas encore connu. Y au¬
rait-il un passif inquiétant et... rondelet ?

Le Zèbre rayé, après la rupture de ses sen¬
sationnelles fiançailles, ne s'est pas découragé ;
il recommence plus que jamais à tourner autour
de la blonde et interminable enfant que l'on
a si bien surnommée « le Volubile » ou « le
Fil de Cuivre ».

Mais, depuis que les rigueurs de l'hiver l'ont
obligé à quitter son panama prestigieux eit
soin costume khakha, il a perdu tout ce qui fai¬
sait son succès.

PETITE CORRESPONDANCE

(2 francs la ligne de 36 lettres ou signes)

F. de W. — Merci. Votre valse, l'Echo des Etu¬
diants. sera jouée (lès la prochaine réunion de¬
vant le Comité de LLédaction et publiée dans le
numéro de Noël

Fay. — Reçu letlre. Donnez une adresse à la
poste, car je veux vous écrire longuement. A vous.

Lucie la blonde. — Les lignes de votre jolie .

main, ne m'ont point menti, hélas ! Un malheur
terrible va vous arriver. Vos jolis yeux bleus
pleureront.—D.

Josette. — Reçu lettre. Bientôt nouvelles.
Vanême. — Merveilleuse idée. Entendu.

Irène. — lis seront nombreux comme les grains
de sable de la mer, mais tous poseront ce que l'on
appelle vulgairement « un lapin ».

François V. Besançon. — Dnnez vti'e adrss ex-
te. Bcoup choses à vs dire. A bntôt. - Renée.

Madeleine. — Vos yeux noirs si profonds m'ont
fait oublier mes peines. Reçu votre lettre ; mer¬
ci ! Vous adorerai toujours. — Georges.

Mlle Yvonne 11. —Adquv tdz foagvxutrree. Tnv
bxvorrqnvtl rdsl tr qkfgulynv.

A . H. Metz, — Recevras lettre bientôt.
Juliette G. — Mardi soir 5 heures, au Peyrou,

Ek&Q-fik&O
La réduction si demandée lors du monôme a

été accordée aux Etudiants à condition qu'il
n'y ait pas le chahut coutumier du vendredi.

La soirée que nous avions obtenue à moitié
prix pour les Etudiants, une fois par semaine
est donc supprimée. Cette semaine, bonne troupe
les Américaines ont fraternisé avec nos amis les
agriculteurs.

A samedi un compte rendu plus détaillé.
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SON

du grand stroch
17, Rut Saint-Guilhem. — MONTPELLIER

Nos Vêtements sur Mesure ou tout Faits
SONT VITE RECONNUS

à leur Elégance et à leur Cachet
TH.II1J1E UH Réduction à MM. les Étudiants

Les Vêtements pour TOUS SPORTS
SONT CHEZ NOUS L'OBJET DE SOINS PARTICULIERS

ÉTUDIANTS !
Pour vos Banquets

et Réunions d'amis,
Pour vos dîners de Thèse

Allez tous à Palavas, au GRAND-HOTEL

Chez SAINT-MICHEL
Établissement ouvert toute l'année

TÉLÉPHONE

Qu'il pleuve
Qu'il vente
Qu'il tombe des hallebardes

Allons en masse

à l'Athénée
Grandes Réductions

ETUDIA NTS

Tous

au paihê
Le plus chic
Le plus couru

Le plus intéressant
des

Cinéma ! ! !
Réductions aux Camarades

Films sensationnels

RESTAURANT DE LA PAIX
75, rue de l'Observance et 9,rueSêrane

Paul ROC, Propriétaire

ON' PREND DES PENSIONNAIRES

depuis 60 fr. et au-dessus

CUISINE BOURGEOISE

Maisons Recommandées
(1 franc la ligne et par mois.)

Café des Facultés (2, boul. Henri-IV).
— Pierre Louvier, propriétaire. — Ren¬
dez-vous de MM. les Etudiants. Consom¬
mation des lros marques. Sandwichs,
chocolat, choucroute, bretzels.

Papeterie - Imprimerie - Lithographie
Robert Sijas (2, place de la PréfecLure).
— Fournisseur des Facultés de droit,
sciences et lettres, etc. Spécialité de
carnets, cahiers, corrigés, papiers clo¬
che et fournitures de papeterie. Cartes
de visite. Bonification spéciale à MM. les
Etudiants.

Au Bonheur des Dames (12, rue Saint-
Guilhem). — Elégants chapeaux depuis
4 fr. 90 jusqu'à 50 fr. = Epingles à
chapeaux, Soieries, Echarpes, Voilettes.
— Spécialité pour deuil.

BARON, 22, Grand'Rue (Ancienne
Maison Allègre). — Parapluies, Om¬
brelles, Cannes haute nouveauté. —

Spécialité de bijoux espagnols d'Eibar,
provenance garantie. Tous les prix son
marqués en chiffres connus. — Maison
de confiance spécialement recommandée
à Messieurs les Etudiants

□=

□:

MONTPELLIER-AUTOMOBILE
56, Avenue de Toulouse, 56 — 5, Rue Maguelone, 5

= VOITURES 3323 TOUTES MaRQUBS ==

Cycles Terrot & Saving
PRIX SPÉCIAUX POUR MM LES ETUDIANTS

* *3- a: —— =

=□

■

4?
*

ta

II

II
=□

□=
Maison de Tailleurs de premier Ordre

Voir les toutes dernières Jiouveautês de la Saison Jîutonjqe-d{iver
Réduction 5 o|o à MM, les Etudiants Grand'Rue, 19, 21 — MONTPELLIER

□=
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IDEplTS Jt CRÉDIT
ï

5 et 10 francs par mois

L'importance de ia Maison permet de
livrer en quelques heures les appareils
les mieux confectionnés, d'après les
procédés les plus récents. •— Joui est
garanti.

M. MAXIMIN
29, Boul. Jeu-de-Paume, MONTPELLIER

GRAND RESTAURANT ENDEBLÉ
3, Rue Rarralerie, 3

(En face la Rue Nationale, à proximité des Facultés)
MONTPELLIER

Cuisine bourgeoise très soignée
Service à la Carte et au Cachet

prend pensionnaires

Plats sur Commande
Service pour la Ville

Salons particuliers au 1er Etage
PRIX MODÉRÉS

laÉON GE^ET
Représentant de la Maison A. LE VASSEUR & Ciej Editeurs

rappelle à MM. les Étudiants, qu'il se charge de leur fournir tous les

Ouvrages Médicaux, Scientifiques et Instruments de Chirurgie
nécessaires a leurs etudes

Payables à raison de 5 Par mois
Écrire à Léon GENET, Villa Mignonne (Octroi Boutonnet) MONTPELLIER

- Demander Catalogue zézi

A l'Ambulance Française
26, Boul. Jeu-de-Paume

Angle de la Rue Jeu-de-Paume

MONTPELLIER

Instruments de Chirurgie
Spécialité d'Installations complètes

pour Messieurs les Docteurs
AU comptant ou a credit

DEMANDER LES CONDITIONS

Restaurant Universitaire
F. GEYSSE, Propriétaire

PLACE DE LA MAIRIE
(Centre des Facultés)

A la renommée de la bonne Cui¬
sine bourgeoise, recommandée à
MM. les Etudiants.

Pension depuis 60 francs
Repas depuis 1 50
Cachets depuis 1 25

Service et Cuisine soignés

t
i bSfjH
l Bon11"

Spécialité de Portraits d'Art

CHATIN
4, Rue Richelieu. 4

(Derrière le Grand Théâtre)

MESSIEURS,
Les CHAPEAUX

les plus chics,
les plus durables

et le meilleur marché
sont encore

chez CAULET, 25, M'Hue
Fournisseur de MM. les Etudiants

BRASSERIE TERMINUS
CAFÉ SABATIER

OUVERT TOUTE LA NUIT

Ernest COUFFINHAL
PROPRIÉTAIRE

Service de Jour à prix fixe
SOUPERS FINS

à la Sortie des Sppotacl©9
Rendez-vous des Etudiants

Aux Ouvriers Horlogers Réunis
Directeur : D. FRACASSY

Grand Prix - Hors Concours 1909
Ateliers les .plus Importants de la TXjégion
24 de ld rue de l'Argenterie

Verre de mottir 0 fr. 20
Aiguille 0 fr. 15
Nettoyage de Montre. ... 1 fr. 50

» de Pendule . . . 3 fr.
» de Réveil . . . . 1 fr.

Grand Ressort 1 fr.
Soudure or O fr. 25

Réparations garanties 2 ans

I N'achetez *ien sans avoir visité les i

A NOUVELLES GALERIES
(Magasins IVOt ocl ornes]

On v trouve de tout, les Articles les plus courants dans tous les genres comme ceux du plus grand luxe
"Visitez nos Hayons de

Parfumerie, Articles de Toilette, Chaussures, Bonneterie, Articles de sport. Photographie, Vélocipédie
Bijouterie, Orfèvrerie, Chemises, Cravates, Chapellerie, Parapluies, Maroquinerie, etc.

ENTRÉE LIBRE — PRIX FIXE

GRANDE

Brasserie de Strasbourg
Place de la Comédie, MONTPELLIER

A. LAGRIFFOUL
Propriétaire

Chauffeurs

et Cyclistes
demandez le

Pneu " Le GAULOIS "
des Etablissements BERGOl"G\AN

J. BARASCUT
Chemisier-Diplômé

14, rue Aiguillerie, Montpellier

Kaux-Lob extra, Hommes et Dames
à O fr. £3 S les deux

Cravates, Faux-cols, Gilets de Flanelle
C H F MISES D'HOMMES SUR MESURE

Prix fixe marqué en chiffres connus

7, Boulevard Victor-Hugo

Pipes, Articles de Fumeurs

CANNES, PARAPLUIES, RECflUVBAGES

Atelier de Réparations

Etablissement de Ie Ordre
Ouvert jusqu'à 2 h. du matin

Cuisine très Soignée
PRIX TRÈS MODÉRÉS

Repas à Prix Fixe

ETUDIANTS ! ALLEZ TOUS A

La G" Pharmacie Montpelliéraine
Du Docteur LAMOUROUX a *

Docteur en Médecine. Docteur en Pharmacie, Lauréat Premier Prix de
l'Université. — Ex-Chef de Travaux pratiques à l'Ecole supérieure de Phar¬
macie. — Ex-Professeur à l'Ecole supérieure de Commerce de Montpellier,
LA PLUS VASTE, LA MIEUX APPROVISIONNÉE ET FAISANT

LES PRIX LES PLUS BAS DE TOUTE LA RÉGION
Place de la Comédie - MONTPELLIER

ETUDIANTS !
au Café demandez tous

UN CANIGOU
Llpenr de l'alaje de Si-Martin du Canlgoii

Henry de CASAMAJOR
seul représentant

3, rue Baudin, MONTPELLIER

Montpellier. — Imprimerie Firmin, Montane et Sicardi. (Les manuscrits ne sont pas rendus) Le Gérant .* TOTO.
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